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Lettre aux Amis du 21 Mars 2021 

 

Lundi 15 mars 2021  

Le nouvel évêque nommé d’Antélias, Mgr Antoine Bou Najem, est venu se recueillir 

à Kfarhay avec un groupe de prêtres des Focolari, dont P. Charbel Khachan notre 

économe diocésain. Dès l’annonce, le 3 mars du mois courant, de l’assentiment donné 

par Sa sainteté le Pape François à son élection qui avait eu lieu lors du synode 

d’octobre dernier, Mgr Antoine m’avait contacté exprimant le désir de venir à Kfarhay 

pour une halte de prière auprès de Saint Maroun et Saint Jean-Maroun.    

Mgr Bou Najem était mon étudiant au Grand séminaire de Ghazir. Il se rappelle de sa 

première année, propédeutique, dont j’étais le responsable, l’accompagnateur et 

l’initiateur en 1986-1987 en témoignant que j’étais celui qui leur a donné le goût de la 

maronité et de la spiritualité maronite érémitique ainsi que le sens de la synodalité 

dans l’Eglise. Nous commencions alors avec le Père Youakim Moubarac la démarche 

synodale pour la préparation du nouveau Synode Libanais ou le Synode Patriarcal 

Maronite (2003 - 2006).   

Nous avons prié et médité ensemble, puis nous avons déjeuné à l’évêché.  

 

Je signale, en fin de journée, que la monnaie nationale, la livre libanaise, poursuit sa 

chute. Le dollar américain est échangé à 13.000 L.L. !  

Les réactions dans la rue ne se sont pas fait attendre. Les manifestants sont descendus 

dans les rues pour protester contre l’inertie des responsables. Mais toujours sans 

résultats.   

 
Mardi 16 mars 2021  

Le dollar américain passe aujourd’hui la barre des 15.000 L.L. Du jamais vu ! Signe 

de la faillite de l’État libanais. La colère des Libanais explose à travers tout le pays ; 

les manifestations se poursuivent ; et l’inertie politique est toujours de mise.   

 

Mercredi 17 mars 2021  

20h00 : Le président de la République, le général Michel Aoun adresse un court 

message aux Libanais en quatre minutes au cours duquel il invite le Premier ministre 

désigné, M. Saad Hariri, à choisir entre deux options : « se rendre au palais de 

Baabda afin de former immédiatement un gouvernement en accord avec le 

président de la République, tel que c’est prévu dans la Constitution, ou céder la 

place à une autre personne capable de mener à bien cette mission ». « Les 

souffrances des citoyens, a-t-il dit, ont atteint un niveau qu'aucun peuple ne peut 

supporter. À l'épidémie qui persévère et perdure, se sont ajoutés la pauvreté, la 

misère, le chômage, l'émigration, la perte du pouvoir d'achat en raison de la hausse 

insensée du dollar américain par rapport à la livre libanaise, les pénuries de 

produits essentiels ». « Une situation insoutenable, alors que nous ne sommes pas 

encore remis de la tragédie de l’explosion du port de Beyrouth et de ses 

répercussions catastrophiques ».   

M. Hariri n’a pas tardé à réagir en affirmant qu'il se « rendrait, pour la dix-septième 

fois à Baabda, sur-le-champ si l'agenda du président le permet, pour discuter de la 

mouture remise au président depuis des semaines, afin de pouvoir former 
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immédiatement le cabinet ». « Et pour mettre un terme aux souffrances des 

Libanais, il faudra prévoir une élection présidentielle anticipée, ce qui constituera le 

seul moyen constitutionnel possible pour annuler les effets de son élection il y a 

cinq ans à la présidence par le Parlement qui l'a nommé Premier ministre désigné il 

y a cinq mois ».  

 

Au lendemain d'une nouvelle dévaluation record de la livre libanaise, les prix de 

l'essence, revus chaque mercredi, ont enregistré une flambée ce matin, une énième 

mauvaise nouvelle pour une population déjà éprouvée par une grave crise socio-

économique. Le prix du bidon d’essence (20 litres) 95 et 98 octane passe 

respectivement à 38.900 LL et 40.000 LL, soit une hausse de plus de 4.000 livres en 

une semaine !  

Les manifestations se poursuivent dans tout le Liban et des routes sont coupées par 

des pneus brûlés.  

 

Judi 18 mars 2021 

16h00 : Je suis à Bkerké pour un rendez-vous avec Sa Béatitude le Patriarche Raï.   

En m’accueillant à la porte, il m’a dit : « Merci pour tes Lettres aux Amis que je 

reçois toutes les semaines. Merci pour l’analyse pertinente des événements et les 

conclusions tirées, dont je m’en sers, et merci surtout pour les relations des activités 

écrites avec une sensibilité pastorale et un langage simple qui va droit au cœur ».  

Dans son petit bureau, nous avons discuté des sujets suivants :  

1- Les Libanais à l’étranger activent leurs lobbys, notamment au Canada et aux 

États-Unis. Certains m’ont chargé de transmettre à Sa Béatitude leur soutien 

total et inconditionnel à ses positions concernant la neutralité du Liban et la 

tenue d’une Conférence internationale sous l’égide des Nations Unies pour 

sauver le Liban et appliquer les résolutions prises en sa faveur.  

2- Le jumelage entre le diocèse de Pontoise et le Vicariat patriarcal de Sarba. En 

effet, Mgr Stanislas Lalanne, évêque de Pontoise que je connais depuis 

longtemps, m’avait demandé d’instituer un jumelage avec un diocèse du Liban 

à l’instar de notre jumelage Batroun-Saint-Étienne. j’ai proposé à Sa Béatitude 

le vicariat de Sarba, du diocèse patriarcal, qui serait le plus proche de Pontoise. 

Sa Béatitude a encouragé l’idée d’autant plus que S. Exc. Mgr Paul Rouhana 

est déjà enthousiaste et connaît bien le diocèse de Pontoise ayant étudié à Paris 

et servi comme vicaire à Suresnes.   

3- Le possible voyage de sa sainteté le pape François au Liban. Faut-il 

commencer à préparer le terrain ?   

4- Enfin j’ai remis à sa Béatitude un projet de restauration des fondations du 

monastère Saint Jean-Maroun de Kfarhay, siège du Premier patriarche Saint 

Jean-Maroun (fin VII° siècle) et siège actuel du diocèse de Batroun. Or, suite 

aux effets d’usure du temps ainsi que les dommages dus aux infiltrations des 

eaux pluviales et à l’humidité, les murs et la pierre commencent à s’effriter. 

 

17h30 : M. Saad Hariri s'est rendu au palais de Baabda et s'est entretenu avec le 

président Aoun pour la 17e fois depuis sa nomination le 22 octobre 2020. 
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A sa sortie, il a déclaré : « J'ai évoqué avec le président ma vision pour la formation 

d'un gouvernement composé de 18 ministres experts-technocrates et j'ai écouté les 

remarques du chef de l'État. Nous nous sommes entendus sur une nouvelle réunion 

lundi afin de répondre à des questions essentielles pour arriver à la formation d'un 

cabinet le plus tôt possible ». « Le but essentiel du gouvernement est de mettre un 

terme à l'effondrement. Il faut regagner la confiance de la communauté 

internationale. La situation économique ne justifie pas la dépréciation actuelle de la 

livre libanaise. C'est plutôt l'absence d'horizon qui a mené à cela. Ce nouveau 

gouvernement aura donc pour but de mettre un terme à tout cela et arrêter 

l'effondrement ». « Les Libanais ont été hier témoins d'échanges acerbes entre le 

président et moi-même et je suis venu aujourd'hui pour réduire cette tension et 

calmer le jeu. Je resterai franc avec vous : il y a une opportunité qu'il faut saisir et 

il y a une possibilité que nos discussions aboutissent lundi ».  

 

Vendredi 19 mars 2021  

Fête de Saint Joseph, et lancement de l’année de la Famille - Amoris Laetitia  

promulguée par sa Sainteté le pape François.  

A cette occasion, j’avais envoyé, en tant que président de la Commission Épiscopale 

de la Famille et la Vie au Liban, une lettre aux membres de l’Assemblée des 

Patriarches et Evêques catholiques au Liban, aux Supérieurs généraux et Supérieures 

générales des Congrégations religieuses, aux présidents et membres des commissions 

diocésaines de la famille et aux présidents et membres des mouvements d’Eglise 

s’occupant de la famille, pour les inviter à célébrer cette année de la famille.  

« Nous devrions atteindre ensemble les objectifs suivants, ai-je précisé dans ma lettre :  

1- Diffuser le contenu de l’exhortation apostolique « Amoris laetitia » pour « faire 

vivre aux gens l’expérience que l’Evangile de la famille est une joie qui remplit 

le cœur et toute la vie » (AL 200).  

2- Annoncer que le sacrement du mariage est un don et qu’il a en lui-même un 

pouvoir transformateur de l’amour humain (AL 203).  

3- Faire des familles les protagonistes de la pastorale familiale (AL 200). 

4- Sensibiliser les jeunes à l’importance de se former à la vérité de l’amour et au 

don de soi avec des initiatives qui leur sont dédiées.  

5- Élargir le regard et l’action de la pastorale familiale pour qu’elle devienne 

transversale à la famille, pour inclure les époux, les enfants, les jeunes, les 

personnes âgées et les situations de fragilité familiale ».   

« L’année de la Famille, qui sera une année de réflexion sur l’exhortation apostolique 

‘Amoris laetitia’, s’ouvrira le 19 mars, fête de Saint joseph, et se prolongera jusqu’au 

26 juin 2022, date de la X° Rencontre Mondiale des Familles à Rome ».  

« Sa Sainteté le pape François a confié à la Sainte famille de Nazareth, en particulier à 

Saint Joseph, époux et père plein de sollicitude, ce cheminement avec des familles du 

monde entier, et a prié pour que la Vierge Marie obtienne aux familles du monde 

entier d’être de plus en plus fascinées par l’idéal évangélique de la Sainte famille, afin 

de devenir le ferment d’une nouvelle humanité et d’une solidarité concrète et 

universelle ».   
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17h00 : Je suis à Batroun pour célébrer la fête de Saint Joseph et le cinquième 

vendredi de Carême.  

A peine entré, j’ai été accueilli par un « Waw » retenti dans la cathédrale (Saint 

Étienne) et j’ai lu sur les visages des fidèles présents une lueur de joie !   

 

J’ai présidé la Messe de Saint Joseph qui a été pour moi une Messe d’action de grâces 

au Seigneur, Dieu de Miséricorde et de Bonté à l’intention de tous ceux qui m’ont 

porté dans leurs cœurs et dans leurs prières. Après le salut de paix de Notre Seigneur 

Jésus Christ, j’ai salué tout le monde en leur disant que mon cœur était plein de joie en 

voyant la cathédrale presque pleine à l’instar les beaux jours d’antan. Puis je les ai 

remerciés et j’ai souhaité que tout le monde passe par l’expérience que j’ai vécue, non 

pas celle du Coronavirus, mais celle de la rencontre renouvelée avec Dieu ; car j’ai été 

moi-même totalement transformé par cette rencontre et ma vie a dorénavant un autre 

sens, un autre goût et un autre objectif : celui d’accomplir la volonté de Dieu dans ma 

vie, tout comme Saint Joseph, dans le silence et le dévouement, et se confier à la 

Providence, comme le Vénérable Patriarche Elias Hoyek !   

 

Un chiffre inquiétant !  

Au cours d’une conférence de presse, le président de l’Ordre des médecins, Dr Charaf 

Abou Charaf, tire la sonnette d’alarme : Plus de mille médecins prennent le chemin de 

l’émigration !  

« Plus de mille médecins, pour la plupart des spécialistes de grande compétence, ont 

déjà émigré, a-t-il déploré. La proportion de ceux qui partent atteint les 20 à 30 %, 

dans une tranche d’âge allant de 35 à 55 ans, en d’autres termes ceux qui sont le nerf 

de la profession et la génération sur laquelle dépendent les établissements hospitaliers, 

autant pour les soins que pour l’enseignement. Leur absence créera un vide qui aura 

un impact négatif significatif sur le secteur hospitalier libanais, autrefois pionnier ».  

En effet, le Liban était renommé « l’hôpital du monde arabe » !  

Je signale que c’est un phénomène qui dépasse le corps médical pour atteindre tous les 

secteurs de la vie active et la fuite des cerveaux s’accélère malheureusement !  

 

Dimanche 21 mars 2021  

10h00 : J’ai célébré, à Tannourine dans la haute montagne, la Messe du Dimanche de 

la guérison de l’aveugle Bartimée (Marc 10, 46-52) et de la fête des Mères au Liban.  

Je vous livre ma méditation de ce jour :  

«Seigneur Jésus ! Nous sommes devenus, nous Libanais, aveugles comme Bartimée, 

mis à l’écart et opprimés d’abord par une classe politique aveuglée par le pouvoir et 

l’argent qui nous empêche de crier : Fils de David aie pitié de nous ! Qui essaye même 

de nous faire taire et de nous empêcher d’exprimer nos douleurs et nos oppressions.  

Mis à l’écart ensuite, abandonnés et méprisés par la société internationale, nous 

souffrons d’un État raté qui nous a ôtés nos droits de citoyenneté à une vie digne et 

libre, et nous a transformés en mendiants de nos droits.  

Aucun des responsables ne veut écouter nos doléances.  

Aveugles dans cette obscurité, Ô Seigneur Jésus, nous voulons retrouver également la 

vue ! Nous voulons percevoir ta lumière et ton salut ! Nous voulons voir les personnes 

de bonne volonté, oui, elles sont nombreuses, celles qui veulent récupérer leurs droits 
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et construire un État digne d’eux et de leurs enfants ; un État de droit qui traite à pied 

d’égalité les citoyens ; un État de liberté, de démocratie, de dignité, de justice et de 

fraternité humaine ; l’État du Liban-message ! Nous attendons que tu nous dises : 

Allez, votre foi vous a sauvés. Nous te suivrons alors sur ton chemin vers Jérusalem, 

la ville de la paix, où tu entreras roi dans la gloire ; où tu seras ensuite jugé, tu 

souffriras la crucifixion et la mort, et tu en sortiras vainqueur par la résurrection. Et 

alors la Vie vaincra sur la mort, l’Amour sur la haine, la Justice sur l’oppression et la 

Paix sur la guerre.  

Seigneur Jésus ! Nous sommes aveugles, mais nous n’oublions pas la mère, toute 

mère, que le Liban fête au premier jour du printemps. Toute mère qui est passée de 

cette vie à la Vie éternelle dans le Royaume de Dieu le Père, où elle jouira de l’Amour 

divin. Toute mère toujours en vie qui se dévoue et aime sans limite. Toute mère qui 

souffre de maladie, d’oppression, de blessure psychique ou d’offense. Toute mère qui 

pleure la perte d’un mari ou d’un enfant, ou qui se plaint de leur émigration vers des 

pays lointains abandonnant dans ses bras tout ce qui leur reste de plus précieux dans la 

vie.  

Seigneur Jésus ! Tu entends sûrement nos cris, nos lamentations, nos gémissements et 

les soupirs de nos mamans. Appelle-nous et nous nous levons d’un bond vers toi 

armés de notre foi, de notre espérance et de notre charité, par l’intercession de ta Mère 

et notre Mère la Vierge Marie, et nous te suivrons, portant notre croix, vers la gloire 

de la résurrection à une Vie nouvelle.  

 

 + Père Mounir Khairallah  

    Evêque de Batroun  

  

 

 

 

 

 

 

 

 


